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1. Afin que Mor Çatı puisse continuer ses travaux de solidarité, vous 
pouvez contribuer financièrement à travers des dons

Compte en TL
Agence Beyoğlu Vakıfbank, Mor Çatı Kadın Sığınağı Vakfı Compte Code 
d’agence : 26 Numéro de compte (TL): 00158007296077345
IBAN: TR 9800 0150 0158 0072 9607 7345
Swift Code: TVBATR2A
 
Agence Halaskargazi  Garanti Bankası, Mor Çatı Kadın Sığınağı Vakfı Compte
Code d’agence : 701 Numéro de compte (TL): 701/6298915
IBAN:TR81 0006 2000 7010 0006 2989 15
Swift Code: TGBATRIS701

Compte en euros 
Agence Halaskargazi  Garanti Bankası, Mor Çatı Kadın Sığınağı Vakfı Compte
Code d’agence: 701 Numéro de compte (euros): 701/9087406
IBAN: TR90 0006 2000 7010 0009 0874 06
Swift Code: TGBATRIS701

Compte en dollars
Agence Halaskargazi  Garanti Bankası, Mor Çatı Kadın Sığınağı Vakfı Compte
Code d’agence : 701 Numéro de compte (dollars): 701/9087459
IBAN: TR17 0006 2000 7010 0009 0874 59
Swift Code: TGBATRIS701

2. Vous pouvez participer aux ateliers de Mor Çatı pour devenir 
bénévole.
Mor Çatı combat la violence des hommes à l’égard des femmes grâce à un 
large réseau de bénévoles. Pour nous joindre, vous pouvez participer à ces 
ateliers dans une période déterminée de l’année. Lors de ces ateliers, la prise 
de conscience envers la violence des hommes sera améliorée, vous serez 
informées sur l’histoire de la lutte de libération des femmes en Turquie, la 
situation et les lois concernant des droits des femmes, ainsi sur les méthodes 
féministes employées au Centre de Solidarité et au Refuge pour femmes 
de Mor Çatı. Ce travail ne bénéficie pas seulement à notre association, mais 
aussi aux futurs bénévoles pour leur développement personnel.

3. Vous pouvez donner main forte sur des points spécifiques. 
Santé, communication, informatique, traduction sont des exemples de thème 
que vous pouvez soutenir ou encore, ordonner les archives de l’association, 
mettre à jour les donnés. Pour cela, vous pouvez nous réserver un jour de la 
semaine ou du mois (1h ou 2h peuvent être suffisante).

4. Vous pouvez assurer un soutien institutionnel 
Dans le cadre du combat contre la violence à l’égard des femmes, vous 
pouvez montrer votre solidarité avec Mor Catı en soutenant avec vos projets 
sociaux. Un problème essentiel pour une femme qui s’est retrouvée face à 
face avec une situation de violence est de trouver un travail convenable par 
la suite, ce qui est une chose assez compliquée. Vous pouvez donc créer des 
emplois ou bien des places de formation au niveau institutionnel.

Que peut-on faire ?



La solidarité des bénévoles :
Généralement, les femmes survivantes joignent Mor Çatı en premier 
lieu par téléphone. Par la suite, après un entretien face à face, 
les choix possibles sont déterminés avec la femme concernée en 
soulignant qu’elle n’est pas la cause de la violence. Chaque femme 
prend la meilleure décision pour elle-même. Les bénévoles ne 
sont pas des femmes libérées non plus. C’est pourquoi il nous faut 
aussi revoir nos propres préjugés et nos valeurs en remettant nos 
points de vue en question. Pour être active comme bénévole, il faut 
participer aux ateliers de Mor Çatı.

Le soutien psychologique :
La violence peut provoquer le désespoir, le sentiment de culpabilité, la 
honte et la peur chez les femmes, et afin de pouvoir faire de meilleurs 
choix pour leurs existences, Mor Çatı assure un soutien psychologique 
aux femmes survivantes de la violence des hommes. Les spécialistes 
s’assurent tout d’abord que les femmes ne pensent plus qu’elles 
provoquent la violence ou qu’elles le méritent. Ces psychologues 
doivent avoir une vision de la psychothérapie du coté de la femme.

Le soutien juridique :
La plupart des femmes concernées par la violence des hommes 
ne connaissent pas leurs droits ou comment s’en promouvoir. Ce 
besoin est satisfait grâce à nos avocates bénévoles. Il est souvent 
constaté que la situation des femmes survivantes de la violence 
domestique est mal perçu par la pouvoir judiciaire et que celui-ci 
n’est pas au coté de la femme. Du coup, il est important que nos 
avocates aient une vision du coté de la femme.

Depuis 1990, les bénévoles se solidarisent avec les femmes 
survivantes de la violence domestique au Centre de Solidarité de 
Mor Çatı. Il ne s’agit pas seulement de donner des conseils entretien 
téléphoniques, mais de permettre  un véritable soutien, un combat 
mené solidairement. 

Les activités de l’association permettent un support 

Jusqu’à ce jour, 3 différents refuges pour femmes se sont 
succédaient au sein de l’association. Le premier a vu le jour entre 
1995-1998. Ce refuge a accueilli 350 femmes et 250 enfants. 
En novembre 2005, la sous-préfecture de Beyoğlu a obtenu un crédit 
de la banque mondiale afin d’ouvrir un refuge pour femmes conduit 
par Mor Çatı. Ce partenariat était exemplaire et était conformé 
au  règlement 2006/17 pour la lutte contre les violences l’égard 
des femmes. Ce projet a été conduit pendant 3 ans avec le support 
du Centre de Solidarité Mor Çatı et les  assistantes sociales, les 
psychologues, les psychiatres et les avocates bénévoles. En décembre 
2008, la sous-préfecture de Beyoğlu a prétexté ne pas avoir pu 
trouver de fond nécessaire pour poursuivre ce projet et a arrêté cette 
activité. Les associations féministes sont allées voir les députés et 
ministres à l’Assemblée Nationale afin de les appeler à exécuter 
les lois et à reprendre la responsabilité nécessaire. Depuis Mars 
2009, Mor Çatı conduit un refuge pour femmes en tant qu’association 
indépendante avec les méthodes féministes en partenariat avec La 
Mairie de Şişli, la Délégation Turque de la Commission Européenne 
et les souteneurs de Mor Çatı. Depuis cette période, le nombre de 
femmes et d’enfants dans le refuge a été plus de 200. 

Le refuge pour femmes

Grâce à Mor Çatı, depuis 1998 un congrès est organisé avec les 
associations féministes en devenir et en cours, comme avec les 
femmes travaillant dans les Services Sociales pour les femmes 
et les refuges publiques des mairies, des régions et de l’état. 
Lors de ces congrès, des informations sur le combat féministes,  
l’implémentation des lois et les expériences sont partagées. 

Les refuges pour femmes et les Centres de 
Solidarité / de Conseil se regroupent en congrès 

Deux ateliers différents sont dispensés afin de prendre 
connaissance de la lutte féministe menée entre autres au sein du 
Centre de Solidarité et du Refuge pour femmes. Le premier de 
ceux-ci est pour les femmes voulant devenir bénévoles au sein 
de Mor Çatı. Le deuxième est pour les professionnels voulant 
travailler au sein du foyer d’accueil. A ce jour, Mor Çatı a organisé 
10 formations pour la Mairie. Et les formations organisées avec les 
autres associations féministes ont dépassé les 100. 

Le partage de connaissances et 
des expériences lors des ateliers

•	Les décisions à Mor Çatı sont prises en manière collective.
•	Il n’y a pas de hiérarchie et il est taché de ne pas en mettre 
	 en place.
•	Les responsabilités sont confiées à tour de rôle afin de faire 
	 circuler le savoir.
•	Les travaux sont pour la plupart gérés par des bénévoles, 
	 on attend que les bénévoles réalisent les responsabilités qu’elles 
	 ont choisies elles-mêmes
•	En prenant une décision, le moyen utilisé et le processus est aussi
	 important que le but. Il n’y a pas de vote, le but étant de prendre 
	 une décision par consensus.

Nos méthodes

Mor Çatı se bat aussi pour faire respecter les conventions, les 
règlements internationaux par les autorités responsables. En 
relation étroite avec les différentes associations et organisations 
féministes, elle organise des campagnes, partage des donnés grâce 
aux témoignages des femmes survivantes, fait suite au processus 
juridique afin d’améliorer la situation de la femme. 

Du coté de la femme

Comme partout dans le monde, la violence à l’égard des femmes 
est en Turquie une des violations premières des droits de l’Homme. 
D’après une enquête menée ces dernières années, 4 femmes sur 10 
sont sujettes à des violences physiques chez elles par leurs maris ou 
leurs petits copains. Dans le domaine domestique, la femme subit 
aussi des violences sur le plan psychologique, verbal, économique 
et sexuel. Ce problème trouve son origine dans la volonté de pouvoir 
de l’homme. Les violences domestiques subitées par les femmes 
ont aussi des conséquences sur les enfants. A coté des risques de 
violences physiques, l’enfant se trouve en proie à une peur excessive, 
un sentiment de faiblesse et un manque de confiance en soi.

Le sentiment des hommes de ne pas avoir assez de pouvoir ou la 
volonté d’en avoir plus les conduit aux différentes formes de violence. 
La conséquence la plus grave de la violence domestique est le 
meurtre des femmes. Même s’il n’y a pas de résultat officiel, d’après 
les médias, environ 5 femmes par jour sont  tuées par son mari, son 
ancien mari, son ancien copain etc.
Si l’on regarde à  l’inégalité femme/homme et les risques qui pèsent 
sur la vie des femmes, ce combat doit se poursuivre. 

Mor Çatı fait partie des premières associations à avoir pris place en 
Turquie pour combattre la violence envers les femmes. 
Elle s’est mise en place an 1987 lorsque des centaines de féministes 
se sont rassemblées à Istanbul pour la compagne du combat contre 
la violence physique envers les femmes. Cette campagne fut une 
date phare pour la suite des combats qui ont été menés ainsi que 
des analyses féministes qui ont été faites pour la mise en place 
d’association et de refuge pour femmes sujettes aux violences des 
hommes.

Le combat contre la violence à l’égard de femmes 
et Mor Çatı


